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 AAGEF rejoignez-nous, soutenez-nous ! 

de l’Amicale des Anciens Guérilleros Espagnols en France (F.F.I.)

n° 169 

Una delegación de la AAGEF-FFI participará a los 
encuentros y ceremonias. Gracias a la Gavilla Verde. 

Santa Cruz de Moya 
25as Jornadas del Maquis 

36o  Día del Guerrillero 
4 al 6 de octubre de 2024 

►Inauguración del CIGA:

Centro de Interpretación 
de la Guerrilla de la AGLA

►20 años de hermanamiento con Prayols

Contacts : aagef.ffi@free.fr  

gramme ici : sites.google.com/view/aagef-ffi/
(en 3 langues). Dans les rangs de l'AAGEF-
FFI agissent nombre de descendants de ceux 
dont il sera question dans ce colloque. 

Voici un autre évènement qui rendra hommage 
aux pionniers de la Reconquista de España : 

A Toulouse, samedi 30 novembre 2024, 11 h, 
au carrefour du Bd Montplaisir et de la rue Labit, 

là où furent arrêtés, le 1er septembre 1942, 
deux dirigeants de la UNE et des guérilleros, 

sera dévoilée une plaque dédiée aux Espagnols 
qui initièrent la lutte armée à Toulouse 

dès les premiers jours d'août 1942. 
Allocution du maire de Toulouse. 

Participation du consul d'Espagne. 

D’autres actions seront confirmées plus tard : 
à Toulouse, 
 rue Vicente López Tovar, 
 rue Varsovie : hôpital des guérilleros ; 

à Montréjeau (Haute-Garonne), 
 1er QG de La Ofensiva de los Pirineos ; 

à Chalabre (Aude), 
 1er QG de La Operación del Valle de Arán. 

J.O. n° 64, 22/07/1976 – Siège social national : 6 rue du Lieutenant-colonel Pélissier, 31000 Toulouse  

Email : aagef.ffi@free.fr – Site : https://sites.google.com/view/aagef-ffi/ – Libellé chèques : AAGEF-FFI 

« Résister est un verbe qui se conjugue au présent » (Lucie Aubrac) 

Trimestriel – N° CPPAP 0924 A 07130 – Directeur de la publication : Henri Farreny – Le numéro : 3 € 

2e et 3e trimestres 2024 (parution : 30 septembre 2024) – n° 174-175

Mme la Sous-Préfète, Mme la Directrice de la 
Memoria Democràtica, M. le Directeur du 
Memorial Democràtic de Catalunya, M. le Sé-
nateur, Mme la Députée, Mme la Vice-
Présidente du Conseil Départemental de 
l’Ariège, MM les Conseillers Départementaux, 
M. le Président de l’Agglomération Foix-
Varilhes, Mme le Maire de Foix, MM les 
Maires, chers élus, Mon Colonel en charge du 
Corps de la Gendarmerie, M. le Délégué mili-
taire, M. le Directeur de l’ONAC, Mmes et MM. 
les Porte-drapeaux, MM. les Présidents 
d’associations, Mme la Présidente de 
l’Amicale départementale et Vice-Présidente 
nationale de l’AAGEF-FFI, M. le Président Na-
tional de l’AAGEF-FFI, Mmes et MM, 

Nous avons l’honneur aujourd’hui d’accueillir 
parmi nous, mon collègue Virgilio Antón, Maire 
actuel de Santa Cruz de Moya et son père Ju-
lián qui était maire en 2004 lorsque nous 
avons acté ce jumelage dont nous fêtons le 
XXe anniversaire. Ils sont accompagnés pour 
la circonstance d’une délégation dont un 
groupe de jeunes lycéens de Requena et des 
membres actifs de La Gavilla Verde. 
 

Voici 80 ans : La Ofensiva de los Pirineos… 

L’automne 2024 correspond au 80e anniver-
saire de ce que nos parents et grands-parents 
appellèrent : La Ofensiva de los Pirineos por 
la Reconquista de España. Depuis la France, 
31 brigades de 300 guérilleros chacune (envi-
ron) traversèrent la frontière. C’était l’abou-
tissement de la lutte menée depuis 1941 par 
la Unión Nacional Española (UNE), front poli-
tique pluraliste à l’origine de la création du XIV 
Cuerpo de Guerrilleros en Francia, rebaptisé 
Agrupación de Guerrilleros Españoles (AGE) 
au moment de son intégration dans les FFI. 

Les chefs de cette campagne militaire étaient 
Luis Fernández Juan et Joan Blázquez Ar-
royo. A la mi-octobre 1944, 11 des 31 bri-
gades, commandées par Vicente López-Tovar, 
pénétrèrent en Espagne par le centre de la 
chaîne pyrénéenne ; ce fut : La Operación del 
Valle de Arán proprement dite. 

Faute de soutiens politiques, La Ofensiva de 
los Pirineos ne prospéra pas : la Guerre 
Froide était déjà engagée… En avril 1945, 
Luis Fernández et Joan Blázquez devinrent, 
respectivement, président et vice-président de 
l’Amicale des Anciens FFI et Résistants Espa-
gnols, laquelle fut brutalement interdite en 
1950. L’AAGEF-FFI prit sa suite en 1976. 

En 2004, l’AAGEF-FFI organisa à l'Université 
de Toulouse Le Mirail un passionnant colloque 
intitulé : "Des maquis de France aux maquis 
d'Espagne", des dizaines d’acteurs de cette 
page d'Histoire étaient encore là pour prendre 
eux-mêmes la parole devant un amphithéâtre 
comble. Cf. Bulletin AAGEF-FFI n° 96 - 2004. 

Néanmoins, les guérilleros disparus vivent à 
travers notre travail pour faire connaître leurs 
idéaux, leurs actes et leurs noms. 

En 2014, l’AAGEF-FFI et la mairie de Tou-
louse inaugurèrent une rue Vicente López-
Tovar. Cf. Bulletin AAGEF-FFI n° 136 - 2014. 

En 2019, l’AAGEF-FFI et la mairie de Montré-
jeau (sud de la Hte-Garonne) inaugurèrent une 
plaque là où se trouvait, 75 ans auparavant, le 
Quartier Général de La Ofensiva de los Piri-
neos. Cf. Bulletin AAGEF-FFI n° 156 - 2019. 

Du 18 au 20 octobre 2024, le Mémorial De-
mocràtic de Catalunya et l’Amical d’Antics 
Guerrillers de Catalunya, organisent au Val 
d’Aran un colloque intitulé : "Octobre 1944 - 
Opération Reconquête de l’Espagne". Cf. pro-

 

 

 

1975-2024 : 49 ans… Le 27 septembre 1975, 
ces cinq hommes furent les derniers fusillés du 
franquisme : le 20 novembre, le vieux dictateur 
sanguinaire mourait dans son lit. Ils s’ap-
pelaient (de g. à d.) : Ángel Otaegui Etxeberria, 
Juan Paredes Manot (Txiki), José Luis Sán-
chez Bravo, Ramón García Sanz et José 
Humberto Baena Alonso. Ils avaient entre 21 
et 33 ans. "Franco la Muerte" en avait 83. 

En 1976, Lluís LLach écrivit une chanson, 
Campanades a morts [le glas] qui soulignait, 
allégoriquement, l’horreur des ultimes mises 
à mort : « Disset anys només, i tu tan vell… » 
[dix-sept ans pas plus, et toi si vieux]. 

Vous tous, Caídos por la Libertad, nous ne 
vous oublions pas, No os olvidamos. 

 Verdad, justicia, reparación 
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Nous avons souhaité que nos deux com-
munes soient jumelées, deux communes où 
sont érigés les monuments nationaux rendant 
hommage aux Guérilleros espagnols qui ont 
combattu pour défendre la liberté, la démocra-
tie et les valeurs républicaines de part et 
d’autre des Pyrénées.  

Nous n’oublions pas cette bataille du 20 août 
1944 à Prayols, au pied de cette colline où 30 
maquisards espagnols ont stoppé net une co-
lonne de 300 soldats allemands qui se dirigeait 
vers Foix pour reconquérir la ville qui avait été 
libérée la veille par les Guérilleros. C’est à partir 
de cet événement historique que notre com-
mune a été choisie par les associations de 
Guérilleros pour accueillir ce monument natio-
nal grâce à la volonté de la municipalité de 
l’époque ayant pour Maire Jean Laguerre.  

En 1994, le Président de la République fran-
çaise, François Mitterrand et le chef du gou-

vernement espagnol, Felipe González se sont 
retrouvés ici, au pied de ce monument avant 
un sommet franco-espagnol, témoignant ainsi 
de leur reconnaissance commune envers les 
Guérilleros et le rôle éminent qu’ils ont joué 
pour la lutte contre le fascisme et la recon-
quête de nos libertés.  

Chaque année à Prayols, depuis 1982, année 
où le monument a été inauguré, le 1er samedi 
de juin, avec l’Amicale des Anciens Guérille-
ros Espagnols, Forces Françaises de 
l’Intérieur, nous célébrons avec ferveur et fier-
té la détermination de ces valeureux vétérans 
qui ont contribué à la libération de la France. 
Avec l’association Résistance, Mémoire et 
Fraternité, nous avons œuvré pour valoriser 
ce devoir de mémoire et faciliter la transmis-
sion des valeurs auprès de jeunes publics.  

En Espagne, Santa Cruz de Moya allait être 
choisie d’un commun accord par les associa-

tions légalisées, associations émanant de dif-
férentes régions, pour accueillir le monument 
national espagnol érigé en 1991. Chaque an-
née à Santa Cruz de Moya, le 1er week-end 
d’octobre lors de las Jornadas de los Maquis, 
avec La Gavilla verde, vous honorez la mé-
moire des Guérilleros dont les familles ont vé-
cu des moments tragiques et douloureux.  

Mais cette reconnaissance n’était pas une 
évidence pour tous. Notre combat doit se 
poursuivre sans relâche à l’heure où des faits 
de guerre se perpétuent dans le monde.   

Nous devons tous apprendre de l’Histoire 
pour ne pas commettre les mêmes erreurs : 
« Debemos aprender de la Historia 

para no cometer los mismos errores ».
¡Viva la Memoria! 

¡Viva la Democracia! 
¡Viva la República!

Francis Laguerre, Maire de Prayols  

           Prayols 2024 : apprendre de l’Histoire pour ne pas commettre les mêmes erreurs 

Le Boulou 

1er au 26 octobre 2024 

à l’initiative de la section AAGEF-FFI 
des Pyrénées Orientales 

Informations sur l’ensemble du programme, lieux et horaires : AAGEF-FFI 66 (06 44 76 39 20) 
Maison de l’Histoire (04 68 83 75 01), Médiathèque (04 68 83 75 00) 

 

Expositions 
 Mardi 8 octobre, 18 h, vernissage 

Maison de l’Eau & de la Méditerranée 
La philatélie, témoin de l’Histoire d’Espagne 

Collection de Denis Yela 

 Vendredi 11 octobre, 18 h, vernissage double 
    suivi d’un concert des Veus Empordanesas 

Maison de l’Histoire 
Guérilleros, les soldats oubliés 

Création d’Anne-Marie et Joachim Garcia 
(AAGEF-FFI Gard-Lozère) avec soutiens 

de la Région et de la Ligue de l’Enseignement 

Médiathèque 
L’épopée des Républicains espagnols 

Sanguines d’Anne-Marie Garcia 

Présentations de livres 

 Médiathèque 
Jeudi 3 octobre, 18 h 

Toujours cette porte dans ma tête 
La Retirada d’Augustine Biosca 

d’Agnès Sajaloli (Éd. Balzac) 

Le camp des Espagnoles 
Couiza-Montazels 1939 

de Georges Chaluleau (Éd. Balzac) 

Jeudi 17 octobre, 18 h 

Francisco ORTIZ TORRES 
“Honor y Gloria” 

de Nicole Yrle (Éd. Cap Béar) 
Intermèdes à la guitare, interprétés par 

Juan Francisco ORTIZ, fils de Francisco  
 

Théâtre 

 Cinéma Le Majestic 
Samedi 19 octobre, 20 h 30 

MICHELINE 
par la compagnie ALMA, de Céret 

IVes Journées 
culturelles et républicaines 

transpyrénéennes 

Concert Résistances 

 Salle des Échards Samedi 5 octobre, 15 h 

Rodrigo MOSQUERA y Lucía SÓCAM 

música para despertar las consciencias 

Cérémonie officielle 

 Stèle de l’ancienne gare, av. Jean Moulin 
Samedi 5 octobre, 11 h 

Hommage aux Français et étrangers 

qui ont contribué à Libérer la France 

et à ceux qui ont ensuite participé à 

“la Ofensiva de los Pirineos 

por la Reconquista de España” 

Pour la journée du 5 octobre, co-voiturages prévus depuis Montauban, Toulouse et Bram (Aude). 
Rdv au départ de Toulouse : 8 h 30, métro Basso Cambo, près du Quick. Retour à 19 h 30. 
Réservations : Jacques (06 09 11 77 76), José (06 33 10 44 89), Nadine (06 25 24 07 92). 

A partir de 12 h 30, la salle des Échards sera ouverte pour les personnes désirant pique-niquer. 
 

Entrée : 10 € 

Suite de la page 1 
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par les juifs. Parmi ces derniers, 1 200 sont 
précisément enterrés dans le Camp. Mais il y 
avait aussi les Politiques et les Tziganes. 

De beaux interludes musicaux, interprétés par 
la chorale « L'espace à Chanter » ont ponctué 
les interventions puis nous nous sommes diri-
gés vers le cimetière pour y honorer ceux qui 
s'y trouvent en déposant des gerbes de fleurs 
colorées et odorantes au pied du monument 
aux Guérilleros, à celui des juifs mais aussi, un 
peu plus tard, un peu plus loin, à celui des 
stèles dédiées aux Basques et aux Portugais 
au pied d'un « enfant » du chêne de Guernica. 

C'est à cet endroit, en plein air, que la com-
pagnie DANTZAZ d'Errenteria a présenté sa 
chorégraphie « Basoa » (la forêt en basque), 
créée en 2019 à et pour Gurs, à l'occasion du 
80e anniversaire de l'ouverture du Camp. 
Spectacle saisissant d'émotion(s), de ten-
dresse et de mémoire, offert par sept jeunes 
et talentueux danseuses et danseurs.  

Gurs : 85e anniversaire de l’ouverture du camp de concentration – Commémoration – Émotion – Combativité 

Nous étions toutes et tous bouleversé-e-s tant 
ces moments furent intenses et chargés de 
messages énergiques, nécessaires et justes. 

Pantxika Cazaux Muñoz
AAGEF-FFI Pyr.-Atlantiques / Landes

* Selon une évaluation courante, à consolider, de 
l’ordre de 26 000 Espagnols, 7 000 Brigadistes, 
26 000 juifs furent détenus à Gurs. 

Le dimanche 7 Avril 2024, nous étions fort 
nombreuses/nombreux présent-e-s sur le site 
du Camp de concentration de Gurs (Béarn) 
pour la « Journée des internés » à l'appel de 
Terres de Mémoires et de Luttes (TML) d'Olo-
ron Sainte-Marie. 

L’AAGEF FFI 64/40 était représentée par une 
dizaine d'adhérent-es. Cette commémoration 
des 85 ans de l'ouverture du Camp restera 
dans nos mémoires. 

Pas moins de quatorze intervenant-e-s se 
sont succédé-e-s au micro parmi lesquel-le-s 
Mylène Lacoste (présidente de TML), les 
maires de Gurs et d'Oloron, Iñaki Etchaniz 
(député de la 4e circonscription des Pyrénées 
Atlantiques), Àlvaro Sanz Remón (député Iz-
quierda Unida d'Aragon), les représentants 
des autonomies d'Aragon, de Navarre et du 
Pays Basque ainsi que la Directrice Générale 
de la Mémoire Démocratique du Gouver-
nement espagnol, Zoraida Hijosa. Je ne peux 
pas toutes et tous les citer ici... 

Outre les inévitables et nécessaires rappels 
historiques sur l'existence du Camp, les inter-
venant-e-s dans leur ensemble ont expri-mé 
leur profonde et sincère émotion de se trouver 
à cet endroit-là, ce jour-là, et toutes et tous ont 
tenu un langage politique combatif, engagé, 
mettant en garde sur les dangers réels de la 
montée de l'extrême droite qui, sur tous les 
continents, met en grave péril les valeurs pour 
lesquelles nous œuvrons : la liberté, la justice, 
la paix, la démocratie. 

Est-il nécessaire de rappeler que les premiers 
internés du Camp* furent les Espagnols et les 
Brigadistes Internationaux, rapidement rejoints 

Zoraida 
Hijosa 

�� 

Prayols 2024 : précieuse leçon en ce temps qui exige unité pour la Liberté 

nisateurs pour avoir obtenu la labellisation 
"80e anniversaire de la Libération". Cet évé-
nement ne se contente pas de commémorer 
le passé ; il souligne également l'importance 
de notre engagement commun et de notre 
amitié franco-espagnole. 
Cette année 2024 marque aussi le 30e anni-
versaire de la visite conjointe des prési-
dents François Mitterrand et Felipe 
González Márquez. Leur présence ici, il y a 
trois décennies, symbolisait cette amitié du-
rable et ce respect profond pour ceux qui ont 
combattu pour la liberté de nos deux nations. 
Comme François Mitterrand l'a dit en 1994 : 
"Dans l'Europe que nous construisons, que 
nous appelons de nos vœux et à laquelle, de 
part et d'autre des Pyrénées, nous travaillons, 
s'il s'est créé dans cette Europe des relations 
privilégiées entre l'Espagne et la France, je 
crois qu'on le doit pour beaucoup à ces guéril-
leros que nous célébrons ce matin, et qui se 
sont distingués dans l'action par leurs vertus 
de sacrifice, leurs capacités de combat pour 
un idéal commun.". 
En nous souvenant de ces héros, nous célé-
brons non seulement leur courage individuel, 

Ce 1er juin 2024, nous nous réunissons pour 
honorer la mémoire des guérilleros espagnols 
qui ont combattu avec un courage iné-
branlable en Ariège. Les précédents orateurs 
ont admirablement relaté leurs exploits. Leur 
engagement héroïque et leur quête de liberté 
et de justice ne se limitent pas à notre histoire 
locale, mais s'inscrivent dans une lutte in-
ternationale pour la dignité humaine. 
En effet, ces combattants ont transcendé les 
frontières, illustrant une solidarité remarqua-
ble entre la France et l'Espagne. Ces hommes 
et ces femmes, venus de l'autre côté des Py-
rénées, ont trouvé ici des alliés, des soutiens 
et des amis. Ensemble, ils ont formé un front 
uni contre l'oppression. 
Leurs actions témoignent de la force de l'esprit 
humain face à l'injustice et à la tyrannie. Elles 
nous rappellent que la lutte pour la liberté et la 
justice dépasse les limites géographiques et 
culturelles. Ce combat partagé entre nos deux 
nations est un symbole puissant de coopé-
ration et d'entraide entre les peuples, une le-
çon précieuse en ces temps où le monde a 
tant besoin d'unité et de solidarité. 

Je tiens à féliciter chaleureusement les orga-

mais aussi le pouvoir de la solidarité interna-
tionale. Nous honorons leur mémoire en 
continuant à promouvoir ces valeurs de 
coopération et d'unité dans notre monde 
moderne. 

Pour conclure, permettez-moi de citer 
quelques vers de Federico García Lorca, qui 
incarne l'esprit libre et rebelle de ces combat-
tants : "¡Libertad! La muerte me espera tras 
cada muralla, y yo, de libertad, por 
siempre muero.". 

Que leur mémoire vive éternellement dans nos 
pensées et nos actions, et nous rappelle que la 
liberté, la justice et la solidarité sont des aspira-
tions universelles qui nous unissent tous. 

Jean-Jacques Michau, Sénateur de l’Ariège 

Avis de recherche 
La Mairie de Lleida cherche à contacter les 
proches de José María PIÑOL MILLÁS, né à 
Lleida, déporté à Mauthausen puis Gusen, où 
il est décédé. Une pierre commémorative 
(stolpersteine) à son nom sera bientôt placée 
à Lleida. Une fille de cet homme, Mercedes 
Piñol Nogués est décédée à Gujan-Mestras 
(Gironde) le 01/07 /2017. Famille et amis 
peuvent contacter Josep Serra Grau : 

memoriademocratica@paeria.cat 



         
pôts de gerbes, suivi d’un rafraîchis-
sement bienvenu par ce dimanche 
particulièrement ensoleillé. Adhérents, 
sympathisants et élus étaient présents 
en nombre. 

28 août, 80 ans 
de la Libération de Bordeaux 

Plusieurs cérémonies étaient organi-
sées par la Mairie pour cet anniver-
saire et notre amicale y a contribué 
par des actions spécifiques. Nous 
n’avons pas manqué de débuter la 
journée par l’hommage à Pablo Sán-
chez pour les 80 ans de sa mort. Puis 
la Mairie nous conviait, à 11h, à l’inau-
guration de la Place des Résistantes 
et Résistants Étrangers, espace situé 
devant l’ancienne Base sous-marine. 

Avec les 3 autres associations mémo-
rielles, notre amicale avait lancé un 
appel à rassemblement pour 16 h 
sous l’arche de la porte de Bourgogne,
devant ce Pont de pierre qui vit 
l’entrée de l’occupant nazi puis son 
départ en déroute le 28 août. 

Pont qui fut aussi l’enjeu de la mort de 
Pablo Sánchez le 27 août, veille de la 
libération de la ville. 

Nous eûmes la surprise de la visite du 
maire, Pierre Hurmic, venu à vélo 
nous saluer : ce fut l’occasion de lui 
proposer de prendre la parole avant 
nos interventions. À notre grand plaisir 
il fit un discours très élogieux sur le 
rôle des Républicains espagnols et ci-
ta plusieurs fois l’engagement de Pa-
blo Sánchez ! Nous espérons que 
c’est de bonne augure pour la plaque 
commémorative tant attendue. 

Sur le terre-plein de l’arche était sta-
tionnée la jeep de Joan Fabra, jeep 
qui nous a accompagnés toute la jour-
née et s’est élancée toutes banderas
au vent vers la Mairie de Bordeaux ! 
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Résistance et Libération, hommages à l’engagement des Républicains espagnols à Bordeaux 

2014,Borredon 

Car, après une cérémonie très offi-
cielle au Monument de la Résistan-
ce dédiée « À l’armée des ombres », 
une autre cérémonie s’est déroulée 
dans la cour d’honneur de la Mairie où 
nos banderas ont pu être remarquées, 
parmi les françaises, par le public et 
les journalistes de Sud-Ouest. 

Enfin, la journée a été clôturée par la 
remise de Médailles de la Ville à 10 
personnes : 

« des Bordelaises et des Bordelais 
qui se sont engagés pour faire vivre 
et partager la mémoire de la Se-
conde guerre mondiale et de la 
Shoah auprès de nos concitoyens. ». 

Joan Fabra et moi-même avons été 
distingués. C’est une reconnaissance 
que nous partageons avec tous les 
membres de l’Amicale au plan national 
et local, en hommage à l’engagement 
si désintéressé de nos aînés pour 
notre liberté à tous.  

Esméralda Laborda Travé
section de la Gironde

Dès le mois de février de cette année 
saluant les 80 ans de la Libération, 
notre Amicale a participé à l’orga-
nisation d’une vague d’hommages aux 
Républicains espagnols engagés dans 
la Résistance et la Libération. 

Plusieurs occasions de souligner le 
rôle des guérilleros espagnols et leur 
détermination sans faille pour notre li-
berté à tous, au prix de leur sang. 

21 février, Manouchian 
et tous les étrangers résistants 

Saisissant l’événement de l’entrée au 
Panthéon du couple Manouchian, 
nous nous sommes regroupés avec 
d’autres associations pour valoriser 
l’action de tous les étrangers dans la 
Résistance, avec un focus particulier 
dans notre région sur les Espagnols et 
les Portugais. 

Ainsi au sein du Collectif pour la Mé-
moire des Étrangers dans la Résis-
tance en France, notre amicale a or-
ganisé et animé plusieurs événements 
sur Bordeaux le 21 février : conférence 
de presse (avec un dossier très four-
ni), 2 émissions radio de 45 minutes 
sous forme de table ronde, un ras-
semblement devant la Base sous-
marine de Bordeaux (construite de 
1941 à 1943 par 3 000 travailleurs for-
cés, la plupart espagnols), suivi d’une 
cérémonie devant le Monument à la 
Résistance en centre-ville et le soir 
projection-débat devant une salle 
comble au grand cinéma l’Utopia, avec 
le film Ni travail, ni famille, ni patrie de 
Mosco Boucault. 

14 avril, 
hommage à la IIe République 

Comme tous les ans, c’est d’abord un 
hommage, au cimetière de Bordeaux-
nord devant sa tombe, au guérillero 
Pablo Sánchez (24e Division) reconnu 
Mort pour la France et tombé sous les 
balles nazies le 27 août 1944 au terme 
d’une mission de sécurisation du pont 
de pierre de Bordeaux. 

Puis c’est un rassemblement avec les 
3 autres associations mémorielles es-
pagnoles, devant le Mémorial aux ré-
publicains espagnols de la Base sous-
marine, avec prises de paroles et dé-

Le bureau national de l’AAGEF-FFI félicite 

Esméralda, Joan et tous les militants de la 

section de Gironde pour leur engagement. 
 

avec le maire de Bordeaux, Pierre Hurmic 

Joan, président du Mémorial de la Base sous-marine 

Esméralda, présidente de la section AAGEF-FFI de Gironde 

Laure Lataste, qui présida au renouveau 
de la section de Gironde en 2010 

Cour d’ 
honneur 

de la 
mairie 



       

1 Le 27 mai 1944, Jesús Ríos García, commandant 
national des Guérilleros en France en 1942-1943 
mourait à Foix aux mains des Allemands. Reconnu 
Mort pour la France, juste après la Libération. 

2 Le 21 juin 1944, la 35e Brigade de Guérilleros du 

Gers, alors commandée par Tomás Guerrero Orte-
ga fit front en première ligne contre l’assaut de plu-
sieurs centaines d’Allemands. Le monument porte 
les noms de 15 guérilleros tués dans le Gers. 

3 Le 22 juin 1944, Diego Rodríguez Collado, guéril-
lero du Lot, était fusillé dans la prison St-Michel où 
au moins 161 résistants espagnols furent détenus. 

4 Le 10 août 1944, le convoi connu ensuite com-
me le Train Fantôme, reparti le matin de Bordeaux, 
passa par Dieupentale. Une dizaine de détenus 
s’évadèrent et gagnèrent Verdun-sur-Garonne. 

Toulouse 
Empalot 

4 mai 2024 

Au micro : André Magne, à sa droite 
Jean-Luc Moudenc, maire de Toulouse 

2  
Castelnau 

sur 
l’Auvignon 

 (Gers) 
21 juin 2024 

Marinette Garcia, fille de Isidro García, 
guérillero blessé lors de la bataille du 21 juin 1944 

4  
gare de Dieupentale 
 (Tarn-et-Garonne) 

9 août 2024 

Dominique Julien, maire de Dieupentale 

1  Foix 
sous le château 

1er juin 2024 

Foix  
Monument à la Résistance 

Au micro : Pilar Ortuño 

Debout au centre, chemise blanche, 
José Gorgues, président de La Gavilla Verde 

Nous réclamons 
l’inscription de Jesús 
Ríos sur le Monument 

aux Morts de Foix 

1 

1 Toulouse, 22 juin 2024 
Prison St-Michel 

Ange Álvarez, fils de Ángel 
1er évadé du Train Fantôme 
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1944 Castelnau-sur-l’Auvignon, Dieupentale, Foix, Septfonds, Toulouse, etc. : des lieux d’Histoire 

Toulouse, 14 avril 2024 Près d’Alet-les-Bains (Aude), 28 juillet 2024 

« Tombeau de l’Américain » (Paul Swank) 

Quai de l’Exil républicain espagnol Limoux, 28 juillet 2024
commémoration de la
libération de la Haute-

Vallée de l’Aude

devant le Monument à la Résistance 

Septfonds 
Mémorial du camp de concentration 

8 mai 2024 

93e anniversaire de l’avènement de la IIe République espagnole 

Inauguration 

3 



       

Après El Himno de los Guerrilleros, El Himno 
de Riego (hymne de la République espagnole) et
La Marseillaise, des allocutions furent pronon-
cées place de la mairie devant 150 personnes. 
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 Alet-les-Bains : nouvelle stèle devant le Monument départemental aux guérilleros 

2014,Borredon 

Les descendants d’anciens guérilleros de 
l’Aude étaient relativement nombreux, certains 
venus expressément d’Espagne. 

► Le journaliste et écrivain René 
Grando est décédé le 12 septem-
bre 2024, à 76 ans. En 1936-39, 
son père, socialiste, avait soutenu 
les Républicains Espagnols depuis 
les Pyrénées Orientales. René 
continuait dans la même voie. 
Il était auteur ou co-auteur de livres et documen-
taires sur La Retirada, les camps de concentration 
français, les maquis (notamment : Contes de l’exil 
ordinaire, avec notre regrettée amie Marie-Louise
Roubaud). Adhérent de l’AAGEF-FFI depuis 20 
ans, il a écrit dans ce bulletin. Hasta siempre René. 

► Vous connaissez certainement 
la Real Casa de Correos à Madrid, 
car il s’agit de l’édifice de la Puerta 
del Sol où est fixée l’horloge qui,  à 
chaque Saint-Sylvestre (la Nochevieja), égrène les 
douze coups de minuit sur radios et télévisions. 
Là, sous le franquisme, puis sous la prétendue 
Transición democrática, se trouvait le siège de la 
Dirección General de Seguridad (DGS), centre de 
détention et de torture. Ici furent amenés, par 
exemple, Lluis Companys et Julián Grimau… En 
1981 le jeune Basque Joseba Arregi Izaguirre y fut 
interrogé à mort. L’année dernière, avec une cen-
taine d’associations d’Espagne, l’AAGEF-FFI a si-
gné un Manifeste, qui s’appuyant sur la Ley de 
Memoria Democrática de 2022, réclamait que ce 
lieu soit déclaré Lugar de Memoria Democrática. 
Hélas, la procédure légale est en panne ! Pour la 
raviver, les associations peuvent apporter leur sou-
tien via : plataformadefensamemorial@gmail.com. 
Il est temps de mettre les pendules à l’heure à la 
Puerta del Sol et dans tout le Royaume d’Espagne : 
verdad, justicia, reparación. 

► « 1934 Affrontements anti-
fascistes, la gauche toulousaine 
fait front » vient d’être publié par 
notre camarade André Arnal, an-
cien directeur d’école, aux Éditions 
midi-pyrénéennes (prix : 7,5 €). 
Le 18 juin 1934, les partis et syndicats toulousains, 
en ordre dispersé, battent le pavé pour protester 
contre une réunion de l’extrême-droite. La manifesta-
tion tourne à l’émeute. Cet évènement peu connu 
rappelle la notoire journée du 6 février 1934 à Paris :
les forces réactionnaires menacent la République. 
Les forces de progrès, divisées, témoins des prises 
de pouvoir de Mussolini et de Hitler, font face à un 
défi : s’unir ou non pour éloigner ce péril. Le rassem-
blement se réalise lentement, pour donner naissance 
au Front Populaire. Cette page d’Histoire locale, de
voici 90 ans, concerne tous les citoyens de 2024.  

► Le livre de Jean-Louis France-
ries, intitulé « La lutte armée des 
FRANCS-TIREURS et PARTISANS en 
Tarn-et-Garonne 1943-1944 » édité 
en février 2024 par Les Nouvelles 
du Tarn-et-Garonne (prix : 20 €) m’a 
beaucoup intéressé, à divers titres. 
Il étudie minutieusement le sujet annoncé, à partir 
d’une consultation dense d’archives policières et 
administratives. Il apporte des informations nou-
velles sur l’activité des groupes qui promeuvent la 
lutte armée (d’autres résistent différemment) dans 
diverses zones du département, rurales ou ur-
baines. Il discerne finement différents foyers 
d’initiative : FTP français, FTP-MOI (dont une partie 
de la 35e Brigade Marcel Langer), guérilleros de la 
Unión Nacional Española (dont il souligne la préco-
cité, ignorée par des auteurs inattentifs) et du XIV 
Cuerpo, tout en montrant les interactions et doubles 
appartenances. Un ouvrage très utile. 

Quatre-vingts ans après la Libération, deux cérémonies ont eu lieu devant le monument photo-
graphié ci-dessus, érigé en 1995 à Alet-les-Bains (près de la gare) à l’initiative des guérilleros de 
l’Aude, pour leurs camarades tués dans ce département ou après transfert ailleurs (Ariège, etc.). 

La première a été organisée par l’AAGEF-FFI, le 28 juillet 2024 (comme chaque année : le dernier 
dimanche de juillet). La deuxième a été convoquée par la mairie d’Alet et le comité audois du Sou-
venir Français, le 17 août, jour du 80e anniversaire de la mort de Paul SWANK, soldat américain, 
tué en combattant aux côtés de Français et Espagnols. Après le dévoilement de plaques devant 
sa tombe, un public nombreux s’est rassemblé devant le Monument dédié aux guérilleros, un peu 
plus loin, pour inaugurer la plaque représentée en page 7. La rédaction du texte avait été con-
fiée à l’AAGEF-FFI, ce dont nous remercions le Souvenir Français (Mme Mur, M. Béziat) et la 
mairie (Mme Tafforeau). Pour la première fois, un piquet militaire a rendu les honneurs.  
 

26 juillet 2020

28 juillet 2024

Mme  la 
maire d’Alet 

agrandissement 
de la plaque : 
voir page 7 

HF



 

GUÉRILLEROS ESPAGNOLS 

L’Aude a été un des principaux foyers d’organisation de la résistance 
armée des Espagnols en Zone Sud. Des réunions s’y tiennent dès la fin 
1941 en vue de constituer le XIV Cuerpo de Guerrilleros Españoles en 

Francia. Jesús RÍOS, habitant de Carcassonne, devient son premier 
commandant ; il périt aux mains des Allemands le 27 mai 1944 à Foix. 

Antonio MOLINA, résident de Greffeil, forme en mai 1942 l’unité 
nommée ensuite 5e Brigade de Guérilleros. Ses 4 bataillons, dirigés par 
Demetrio SORIANO, Jesús PRAT, Pedro ABASCAL et Manuel 
GALIANO, réunissent en juillet 1942 environ 290 combattants. Ils 
sabotent ou détruisent des installations électriques, ferroviaires ou 
industrielles. Le 27 janvier 1943, Manuel GALIANO abat un officier 
allemand à Limoux. Le 27 août 1943 l’aérodrome de Lézignan est 
attaqué. En 1943-1944, nombre d’Espagnols sont arrêtés, torturés, 
déportés tels Tomás MARTÍN et Mercedes NÚÑEZ, ou tués tels 
Francisco RUIZ (alias José BALLESTER) et Julián CUESTA. 

L’Aude a été une pépinière d’officiers et instructeurs pour d’autres 
brigades espagnoles (Ariège, Basses Pyrénées, Pyrénées Orientales, 
Tarn…). A l’invitation de celle de Haute-Garonne, Antonio MOLINA 
conduit le groupe qui exécute le premier attentat armé à Toulouse : le 
4 août 1942, contre une réunion de vichystes et d’Allemands. Luis 
FERNÁNDEZ, issu lui aussi de l’Aude, devient au printemps 1944 le 
chef de la Agrupación de Guerrilleros Españoles qui succède au XIV 

Cuerpo pour être intégrée aux Forces Françaises de l’Intérieur (FFI) ; à 
l’automne 1944, il est nommé général FFI. L’action continue pour que la 
5e Brigade de Guérilleros soit homologuée unité combattante. 
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meau, vice-présidente du Conseil départe-
mental d’Ariège, représentant la présidente 
Christine Tequi ; Isabelle Piquemal, conseil-
lère régionale d’Occitanie représentant la pré-
sidente Carole Delga ; Jacques Michau, séna-
teur de l’Ariège ; Zoraida Hijosa, directora ge-
neral de Memoria Democrática, représentant 
le gouvernement espagnol ; Catherine Lupion, 
sous-préfète de Saint-Girons représentant le
gouvernement français. 

Ont aussi participé et déposé des gerbes :
Marine Bordes, maire de Foix et Martine Fro-
ger, députée de l’Ariège. L’offrande florale, 
adressée par la maire de Paris Anne Hidalgo 
(comme chaque année) a été portée par Anita 
Álvarez, Margot Fernández et Soledad Ro-
dríguez Alcaine. Celle de l’AAGEF-FFI par
Vincent López Tovar, Numen Muñoz, Laure 
Ríos et Thierry Rodríguez. 

Les hymnes espagnols ont été interprétés par 
Jacques Galván, Rodolfo Rubiera et un chœur 
spontanément formé par les jeunes venus de 
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Monument National des Guérilleros : pour les générations futures   

2014,Borredon 

A Prayols (Ariège), le 1er juin dernier, plus de 
200 personnes ont participé à la cérémonie 
célébrant les 80 ans de la Libération de la 
France. Pour visionner les photos prises par
Louis Obis (section AAGEF-66) suivre les ins-
tructions incrustées sur la photo ci-dessous. 

2024 marque aussi les 20 ans du jumelage 
entre Prayols et Santa Cruz de Moya (Cuen-
ca) où se trouve le Monumento al Guerrillero 
Español. Une nombreuse délégation de cette 
commune et de l’association qui anime le site, 
La Gavilla Verde, était présente. 

Ont pris la parole* : les maires  de Prayols et 
de Santa Cruz de Moya, Francis Laguerre et 
Virgilio Antón ; José Gorgues et Raymond San 
Geroteo pour La Gavilla Verde et l’AAGEF-
FFI ; Raül Valls et Carles Vallejo pour l’Amical 
d’Antics Guerrillers de Catalunya et l’Asso-
ciació Catalana de Persones Ex Preses 
Polítiques del Franquisme ; Jordi Font, direc-
tor del  Memorial Democràtic de Catalunya, 
représentant La Generalitat ; Véronique Ru-

A imprimer et renvoyer au siège national : AAGEF-FFI, 6 rue du Lt-colonel Pélissier, 31 000 Toulouse, ou à 
transmettre à un responsable connu de vous, avec un chèque de 25 € à l’ordre de : AAGEF-FFI 

Si une section locale de l’AAGEF-FFI existe dans votre département, vous serez accueilli(e) par elle. 
La cotisation comprend l’abonnement au bulletin d’information trimestriel. Contact : aagef.ffi@free.fr   

Sites web pour connaître et réfléchir 
Les requêtes à fournir sont en bleu. 

AAGEF-FFI-66 
amicale-aagef-ffi-66.monsite-orange.fr 

Animé par la Section des Pyrénées Orientales de 
l’AAGEF-FFI, ce site propose une grande variété 
d’informations et de ressources à propos des Ré-
publicains espagnols. Les Pyrénées Orientales fu-
rent et demeurent un haut-lieu de la résistance aux 
fascismes : 1) pendant la Guerre d'Espagne de 
1936-1939 pour soutenir les Républicains, 2) lors de 
La Retirada quand furent ouverts les indignes camps 
de concentration français, 3) sous l'Occupation alle-
mande, 4) pour continuer la lutte antifranquiste. 

Contacts : aagef.ffi.66@gmail.com 

Archives de Luis Fernández, général FFI 
archivesamicaleguerrilleros.wordpress.com 

Ce site a été créé par notre camarade Jean-
Charles Fernández pour donner accès à un en-
semble de documents instructifs légués par Luis 
FERNÁNDEZ JUAN, président fondateur de 
l’Amicale des Anciens FFI et Guérilleros Espa-
gnols, indignement interdite en 1950. 

Contacts : jcfern@wanadoo.fr 

AAGEF-FFI Informations 
sites.google.com/view/aagef-ffi 

Ce site résulte d’une volonté ancienne de l’AAGEF-
FFI pour mettre à disposition, avec des explications 
circonstanciées, les publications de l’association 
créée par les guérilleros espagnols en 1945 (Ami-
cale des Anciens FFI et Résistants Espagnols) inter-
dite dès 1950, ré-autorisée en 1976 sous le nom ac-
tuel : AAGEF-FFI. De nombreux sujets relatifs à 
l’histoire des résistants espagnols y sont considérés : 
évènements méconnus, biographies originales, acti-
vités de recherche, activités de vulgarisation, activi-
tés commémoratives. Une mine de matériaux, ana-
lyses, synthèses, à explorer, étudier, partager… et 
bien sûr à enrichir avec rigueur et discernement. 

Contacts : aagef.ffi@free.fr 

Pour accéder à l’un des 3 sites, vous pouvez aussi scanner 
par téléphone, respectivement, un des 3 qrcodes : 

Le chantier de la rénovation, photographié le 22 mai 2024. Merci à l’entreprise Denis Vergnes. 
Merci à Danièle Lisle (peinture de plaques) et Numen Muñoz (conception et suivi des travaux) 
pour leur contribution gracieuse. Pour des images de la cérémonie,  
scannez le qr-code, ou bien 1) allez sur le site de l’AAGEF-FFI-66 (lien ci-contre), 
2) rendez vous sur la page « ACTIVITÉS 2024 » et 3) descendez jusqu’à « PRAYOLS ». 

La rénovation du Monument 
Érigée en 1982 par l’AAGEF-FFI, l’œuvre de 
Manolo Valiente avait besoin d’être ravalée et 
embellie. Nous avons obtenu des subventions : 
des gouvernements espagnol et français, du 
Conseil départemental d’Ariège, du Souvenir 
Français (échelons de Foix, de l’Ariège et national) 
ainsi que de l’association Mémoire, Résistance 
et Solidarité Transfrontalières. Nous leur en 
sommes chaleureusement reconnaissants. 
Nous remercions tout particulièrement, pour 
son accompagnement résolu, la délégation 
d’Ariège de l’ONACVG, dirigée par M. Lobjois. 

Santa Cruz de Moya. Après le banquet** et 
malgré la pluie, une centaine de personnes se 
sont rendues à Foix pour rendre hommage 
aux libérateurs de la ville (cf. p. 5) Merci à tous 
les participants : élus, associatifs, porte-
drapeaux, familles et amis.  

* Faute d’espace, ne sont publiés dans ce numéro 
que les allocutions du maire de Prayols Francis La-
guerre et du sénateur Jacques Michau : cf. p. 1 à 3. 

** Grand merci à la mairie de Montgailhard qui a
prêté à nouveau sa salle des fêtes. 


